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Toujours J'Ave

Déjà le soleil a trouvé
Son. repos dans la mer éteinte.;
Plus qu'une vague demi-teinte,
Plus qpun son de cloche.qui.tinte

Un doux Ave.

T'entends la.nàbfre qui prie,
Aus'si, ce couplet -aéheývé,
L'es dëÎix, genouxÈ siirle pavé;»
A mon tôuï je dirai l'Ave,
Pour fter la Vierge Marie.

(DiUrnaî de ?Mrie).

Chronique de la, "Semaine Religieuse"

les- catholiques d!Ams:terdam ont célébré en mars dernie'*
aývee un éclat inaccoutumé, le 55Ofi anniversaire de l'évènement
'miraculeux auquel ils atttibuent là prospérité de leur cité.

l~a capitale diBs Pays-Bas, en 1345, n'avait guère plus d'im-
portance qu'une bourgade de pêcheurs: des maisonnettes e.
lbois reposant sur piloris, quatre rues auxquelles aboutissaient.
-qmiluesruelles, et une seule bâtisse digne de- mention, bâtie,
en briques, formaient toute la -ville.'

Or, voici ce qui arriva, le '15 mars 1345, dans ce petit village.
Unp-..fre. administra, ce jour-là, les derniers sacrements a% un

xnalàde qui,,pris d'une toux violente, vomit peu après les alh-
-nçnts qu'il avait dans l'estomac, et avec ceux-ci les saint£rs
-espèces. Puis sa femme jeta sans xéfléchir la matière vomie
-sýur le feu qui.brà!lait dans l'âtre.

N 37-1t mai 1895.


